
Novembre-Décembre 2021

Le mot du président de l’APRUM :

Malgré toute notre bonne volonté, le conseil de 
l’APRUM se voit contraint de poursuivre ses activités 
à distance. Nous avons considéré la possibilité d’offrir 
des buffets-conférences, des conférences en mode 
hybride, de reprendre des visites de musées mais, 
dans les circonstances actuelles, force est de consta-
ter qu’aucune activité de groupe ne peut pratique-
ment être tenue. Nous prévoyons donc offrir deux 
nouvelles conférences cet automne et cinq autres 
cet hiver. Nous tentons de varier les sujets. Ainsi, le 
premier décembre, nous présentons une conférence 
de l’autorité des marchés financiers sur les fraudes 
sur Internet et les médias sociaux. Ce type de confé-
rence semble intéresser les retraités des autres uni-
versités du Québec. Nous restons évidemment à l’af-
fut de tout changement dans la situation sanitaire 
qui nous permettrait de varier nos activités.

Cet automne, deux conférences ont déjà eu lieu.

-	 Une conférence-ZOOM de Gérard Bouchard, 
professeur émérite à l’Université du Québec à Chicou-
timi: « Le fichier de population balsac: une odyssée 
d’un demi-siècle », mercredi le 15 septembre.

-	 Une conférence-ZOOM de la professeure Chris-
tiane Rousseau , professeure émérite au départe-
ment de mathématiques et de statistique : « Le par-
tage équitable», mercredi le 20 octobre.

Deux autres conférences sont prévues :

-	 Une conférence-ZOOM offerte par l’autorité 
des marchés financiers : « Soyez à votre affaire pour 
ne pas perdre vos affaires! » mercredi le premier 
décembre.

-	 Une conférence-ZOOM du Dr Yves Joannette, 
professeur titulaire, faculté de médecine : « Cerveau 
et vieillissement : le grand paradoxe », mercredi le 
15 décembre.

Les conférences sont présentées les après-midis 
à 14h. Les détails des deux prochaines conférences 
apparaissent plus loin dans ce bulletin. Les confé-
rences à venir seront aussi affichées sur notre site 
WEB ( www.aprum.umontreal.ca) au fur et à mesure 
que les détails seront connus.

Je termine en mentionnant que vous avez été 
nombreux et nombreuses à participer aux confé-
rences-ZOOM depuis le début de septembre. Tout 
en espérant la reprise de nos activités régulières, 
nous continuons à rechercher des formules inno-
vantes qui sauront, nous l’espérons, vous intéresser. 

N’hésitez pas à nous contacter si vous voulez plus 
d’information sur l’APRUM et ses activités. 
Vous pouvez nous rejoindre par courriel à  
aprum@assoc.umontreal.ca ou par 
téléphone au (514) 343-7635.

 Yves Lépine, président

mailto:aprum@assoc.umontreal.ca
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Quelques mots sur les conférenciers : 
 
Julien Michaud

Julien est diplômé en actuariat de l’Universi-
té Laval et Associé à la société des actuaires. 
Il a travaillé plusieurs années comme actu-
aire et depuis plus de seize ans, il se consacre 
à l’éducation financière. Il a donné plusieurs 
conférences, accordé des entrevues à la radio 
et à la télévision et a créé différents calcula-
teurs et guides d’information.

 
Anne-Bianca Morissette

Anne-Bianca travaille à l’Autorité depuis 
2007. Elle participe à l’élaboration du matéri-
el d’éducation destiné aux consommateurs. 
Elle est également responsable du volet « 
aînés », une clientèle identifiée comme pri-
oritaire par l’Autorité dans son mandat d’éd-
ucation et de sensibilisation. Elle agit à titre 
de conférencière de façon régulière, en plus 
d’accorder des entrevues dans les médias à 
l’occasion. 

Conférence-ZOOM à 14h le 1er décembre par
Julien Michaud et Anne-Bianca Morissette,

Autorité des marchés financiers

Au programme :
 
Prévention de la fraude

 
- 	 5 étapes pour prévenir la fraude financière
- 	 Fraudes financières classiques
- 	 Les fraudes financières sur le Web : 

Comment se prémunir contre la fraude sur 
Internet et les médias sociaux

- 	 Vol de renseignements personnels
 

Les services d’assistance offerts aux consomma-
teurs par l’Autorité des marchés financiers 
 

-	 Centre d’information
-	 Service du traitement des plaintes 
-	 La protection des dépôts
-	 Fonds d’indemnisation 

 

Période de questions.

Cette conférence sera donnée à distance en utilisant le logiciel ZOOM. 
Elle débutera à 14h. Vous recevrez les détails par courriel quelques jours avant la conférence.

Hugues Beauregard, responsable des conférences

SOYEZ À VOTRE AFFAIRE POUR NE
PAS PERDRE VOS AFFAIRES!

L’Autorité des marchés financiers vous propose une formation (webinaire) en ligne vous permettant 
de mieux reconnaître les signes d’une fraude potentielle. 
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Conférence-ZOOM le 15 décembre
par le Dr. Yves Joannette, Professeur titulaire, Faculté de médecine

Directeur de laboratoire, Centre de Recherche de l’Institut universitaire 
de gériatrie de Montréal (CRIUGM)

CERVEAU ET VIEILLISSEMENT : LE GRAND PARADOXE 

Cet échange permettra d’aborder la ques-
tion du cerveau et du vieillissement et des appa-
rents paradoxes qui existent entre les change-
ments structurels qui ont lieu tout au cours de 
la trajectoire de vie et le maintien, voire le ren-
forcement, de plusieurs dimensions de la cogni-
tion. En toile de fond, nous situerons brièvement 
le vieillissement de la population, sa tendance 
et l’importance des liens sociaux médiés par les 

habiletés de communication. Des exemples pré-
cis de la réorganisation fonctionnelle du cerveau 
qui caractérise le vieillissement seront présentés. 
L’ensemble visera à montrer que l’apparent para-
doxe entre changements de structure et main-
tien des habiletés de communication permet des 
dimensions de la vie quotidienne qui sont encore 
plus importantes avec l’avancement en âge.

Le Dr Yves Joanette 
est Professeur titulaire à 
la Faculté de médecine 
de l’Université de Mon-
tréal. Depuis le 1er août 
2020, il est Vice-recteur 
adjoint à la recherche 

à l’Université de Montréal après avoir assuré la 
première direction du Consortium Santé numé-
rique de l’Université. Auparavant, il était le direc-
teur scientifique de l’Institut du vieillissement 
des Instituts de recherche en santé du Canada 
(IRSC). Précédemment, il a été président-direc-
teur général du Fonds de la recherche en santé 
du Québec et président de son conseil d’adminis-
tration après avoir été pendant plus de dix ans le 
directeur de la recherche à l’Institut universitaire 
de gériatrie de Montréal. Le Dr Yves Joanette 
est membre du World Dementia Council depuis 
2014, et en a assuré la présidence de 2016 à 2018. 

L’équipe de recherche du Dr Joanette, cher-
cheur de renommée internationale, s’articule 
autour des processus du vieillissement et des 
troubles de la cognition de la personne âgée, 
en lien avec ses habiletés de communication. 
Il s’intéresse tout à la fois aux bases neuro-
fonctionnelles du vieillissement cognitif nor-
mal et aux impacts de lésions focales et neu-
rodégénératives. Avec son équipe, il contribue 
activement à la dissémination des résultats de 
recherche et à l’introduction de pratiques cli-
niques exemplaires. 

Boursier des IRSC de 1982 à 1992 (Fellow et 
Scientist), et membre de l’Académie canadienne 
des sciences de la santé, le Dr Yves Joanette a 
reçu plusieurs distinctions, dont des doctorats 
honoris causa accordés par l’Université Lumière 
de Lyon (France) et par l’Université d’Ottawa.

Cette conférence sera donnée à distance à 14h, en utilisant le logiciel ZOOM. 
Vous recevrez les détails par courriel quelques jours avant la conférence.

Hugues Beauregard, responsable des conférences

Yves Joanette, 
PhD, FCAHS
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L’idée principale de la rubrique «À l’honneur» est de vous tenir informés des honneurs mérités par certains 
de nos collègues professeures et professeurs retraités à l’Université de Montréal. Nous ne disposons toute-
fois pas de moyens fiables et systématiques pour repérer à travers les nouvelles le nom des personnes sus-
ceptibles de figurer dans la présente rubrique. Nous avons donc besoin de la collaboration de nos membres. 
 

Si vous avez connaissance d’une distinction accordée à un ou une de vos collègues et dont il importe de faire 
mention, si vous êtes vous-même objet d’un honneur n’hésitez pas à communiquer avec nous pour nous 
informer de cette excellente nouvelle. Nous allons faire état dans ces pages, de cet honneur qui échoit à un 
des nôtres. 

Exceptionnellement toutefois, un tel honneur pourra aussi concerner une personne autre qu’un professeur 
ou une professeure lorsqu’il s’agit d’une personne ayant servi comme officier supérieur de l’Université et qui 
a apporté une contribution importante à l’institution et à ses professeurs.

 

SVP nous transmettre l’information à aprum@assoc.umontreal.ca ou  
	 à gilles.rondeau@umontreal.ca

Merci de votre précieuse collaboration.	

la rubrique «à l’honneur» des « nouvelles de l’aprum»

Gilles Rondeau 
Responsable de la rubrique «À l’honneur» 

Portraits de professeurs retraités en pleine activité

Plusieurs de nos membres publient, après leur retraite, des productions scientifiques et artistiques sur 
des plateformes publiques d’internet. Mais ils ne disposent peut-être plus de moyens pour les publiciser. 
L’APRUM leur offre, dorénavant, dans chacun de ses bulletins de nouvelles et dans un tableau d’affi-
chage cumulatif sur son site, la possibilité d’indiquer des adresses internet et d’ajouter un bref descriptif 
de trois lignes de leurs réalisations. Le tout doit être soumis au secrétariat de l’APRUM (aprum@assoc.
umontreal.ca) qui voit à sa conformité avec les objectifs du tableau d’affichage, mais laisse, comme il 
se doit, le contenu de la publication annoncée sous l’entière responsabilité du membre qui l’affiche.

TABLEAU D’AFFICHAGE

Alors que le Québec sort tranquillement, et 
difficilement, de la sclérose pandémique, nous 
espérons tous reprendre nos activités sociales. 
Par les portraits de professeur.e.s retraité.e.s que 
nous publions dans chaque numéro de notre bul-
letin, nous cherchons à illustrer les divers che-
mins empruntés par nos membres. Ce chemin 
peut-être en droite ligne comme celui de la per-
sonne qui met son expertise académique au ser-
vice d’organisations sans but lucratif ou s’inves-
tit dans le travail des différents comités mis sur 
pied par les organisations professionnelles. Il y 
a les ronds-points où l’on peut, pour quelques 
heures ou quelques mois, revenir à l’enseigne-
ment ou à la recherche. Il y a des voies de ser-
vice de parents ou grands-parents qui choisissent 
d’accompagner leurs enfants ou petits-enfants 
durant une plus ou moins longue période de tur-

bulence. Il y a des sentiers d’exploration dans 
des forêts vierges de la création artistique ou 
artisanale.

Nous serions heureux de vous écouter et 
de réaliser un portrait avec vous. Cela ne vous 
prendra qu’une trentaine de minutes d’entrevue 
téléphonique et une correction de premier jet 
pour qu’il réponde totalement à vos intentions 
et sensibilités. Votre parcours n’a pas besoin 
d’être original. De toutes les façons, il contri-
buera à inspirer ou rassurer des collègues quant 
à la nature de leur propre chemin. Et il permet-
tra de démontrer que les professeur.e.s ne vivent 
pas en marge de la société qu’ils ont créée. Ne le 
faites pas pour vous, mais pour les autres !

Nous serons heureux de connaître vos dispo-
nibilités : andre-a.lafrance@umontreal.ca

mailto:aprum%40assoc.umontreal.ca?subject=
mailto:gilles.rondeau%40umontreal.ca?subject=
mailto:aprum@assoc.umontreal.ca
mailto:aprum@assoc.umontreal.ca
mailto:andre-a.lafrance%40umontreal.ca%20?subject=
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«à l’honneur»
Deux professeurs retraités de l’Université de Montréal  

reçoivent un doctorat honorifique 
.Marie Mc Andrew
Sciences de l’Éducation
Département d’administration et fondements de l’éducation 

Professeure émérite de l’Université de Montréal Marie Mc Andrew a 
été honorée pour sa contribution remarquable à l’avancement des connais-
sances en matière d’immigration et d’intégration des personnes d’origines 
diverses au Québec. Elle est l’une des trois récipiendaires d’un doctorat 
honoris causa remis par l’Université du Québec à Montréal lors d’une céré-
monie qui s’est tenue le 26 octobre dernier. Cette distinction est la plus 
prestigieuse accordée par une université. 

Marie McAndrew est reconnue pour son expertise en sociologie des 
relations ethniques au Canada. Elle concentre ses recherches sur le rôle important de l’éducation dans 
la création d’une société plus inclusive. Elle a joué un rôle déterminant dans la promotion de stratégies 
éducatives et de programmes d’études culturellement adaptés pour les étudiants immigrants du Qué-
bec. Elle a participé activement à des groupes de recherche universitaires et gouvernementaux qui ont 
influencé les perceptions des décideurs relativement aux politiques sur l’immigration.

François Vaillancourt
Faculté des arts et des sciences
Département de sciences économiques 

Le professeur émérite du Département de sciences écono-
miques de l’Université de Montréal François Vaillancourt est l’un 
des quatre récipiendaires d’un doctorat honoris causa de l’Univer-
sité de Genève. Plus prestigieuse distinction accordée par une uni-
versité, ce doctorat lui a été remis au cours d’une cérémonie tenue 
le 15 octobre. 

Titulaire d’un doctorat en sciences économiques de l’Université Queen’s, François Vaillancourt s’in-
téresse particulièrement aux relations financières intergouvernementales canadiennes et internatio-
nales, au fédéralisme, à la fiscalité ainsi qu’aux politiques linguistiques et sociales. À titre de chercheur 
et de membre du Centre interuniversitaire de recherche en analyse des organisations, il a publié de 
nombreux textes en lien avec ses domaines de prédilection, principalement ceux touchant aux ques-
tions de politiques publiques. (source : UdeM nouvelles)
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Les notices nécrologiques sont des hommages réservés habituellement aux professeurs retraités qui ont fait carrière en 
totalité ou en grande partie à l’Université de Montréal. Exceptionnellement toutefois, un tel hommage pourra être publié 
lorsqu’il s’agit d’une personne ayant servi comme officier supérieur de l’Université et qui a apporté une contribution 
importante à l’institution et à ses professeurs. Nous vous demandons de collaborer avec nous en nous signalant le décès 
de professeure ou professeur retraité de notre université.

Notices Nécrologiques 

C’est le 6 mai 2021, à l’âge de 78 
ans, que s’est éteint notre collègue 
Jacques A. Ferland, l’un des pionniers 
du département d’informatique et 
de recherche opérationnelle (DIRO). 
C’est lui qui a eu l’insigne l’honneur de 
recevoir en 1967 le premier diplôme 
octroyé par le DIRO pour ses travaux 
de maîtrise. Son mémoire combinait 
mathématiques et informatique, soit 
tout à fait dans l’esprit du départe-
ment. Il s’est ensuite dirigé vers la Califor-
nie où il a obtenu, en 1971, son diplôme de 
doctorat en recherche opérationnelle de la 
prestigieuse Université Stanford. C’est alors 
qu’il a entamé une longue carrière au DIRO 
qui s’est poursuivie jusqu’en juin 2011, au 
moment où il a pris une semi-retraite, avant 
une retraite complète cinq ans plus tard. Tou-
jours prêt à servir, il a également été direc-
teur du DIRO de 1989 à 1993.

Jacques était un expert reconnu interna-
tionalement en recherche opérationnelle. Il 
s’est intéressé à de nombreuses applications 
de cette discipline comme, par exemple, la 
confection d’horaires (horaires de cours, 
calendriers sportifs, horaires de personnel), 
la confection de tournées de véhicules ainsi 
que différentes applications en santé. Pour 
résoudre ces problèmes, il faisait appel à 
des heuristiques de recherche locale, telle la 
recherche tabou, et à des algorithmes géné-
tiques, en plus de développer des algorithmes 
hybrides intégrant différentes méthodes. Du 
côté plus théorique, il était reconnu en pro-
grammation mathématique pour ses travaux 
portant sur la convexité généralisée de fonc-
tions de plusieurs variables.

HOMMAGE AU PROFESSEUR JACQUES-A. FERLAND (1943 - 2021)

Même après sa retraite, Jacques 
est demeuré actif en continuant de 
contribuer à des projets de recherche, 
à publier des articles dans des revues 
scientifiques et à participer à des réu-
nions avec des collègues et des étu-
diants. Il avait même enseigné un 
cours aux études supérieures au tri-
mestre Hiver 2021! Il se disait privilé-
gié de pouvoir continuer à être actif 
dans sa profession. Il a aussi profité des 

dernières années pour donner de son temps à 
une organisation de coopération internatio-
nale qui assure à des écoles desservant des 
populations rurales au Guatemala l’accès à 
l’eau potable et à des installations sanitaires 
appropriées. Son engagement a d’ailleurs  
été reconnu par l’Assemblée Nationale lors 
de la dernière Semaine de l’action bénévole. 

Jacques était une personne affable qui ne 
recherchait ni l’attention ni les honneurs. Il 
représentait une sorte d’idéal car il excellait 
dans tous les aspects de la tâche professorale, 
que ce soit l’enseignement, la recherche ou 
l’administration. Il était grandement appré-
cié de ses collègues ainsi que des nombreux 
étudiants qu’il a dirigés au cours de sa car-
rière (j’en fais d’ailleurs partie, ayant eu le 
plaisir de réaliser ma maîtrise sous sa direc-
tion). Sa présence chaleureuse, son amabilité 
et sa simplicité laisseront à jamais un souvenir 
réconfortant dans nos mémoires.

Jean-Yves Potvin
Professeur titulaire, DIRO



Page 7

Jacques Lusignan est décédé le 2 mai 2021 
des suites d’un cancer à l’issue inéluctable qu’il a 
affronté avec un courage et une détermination 
remarquables pendant plus de cinq ans. Il est 
venu à l’Université de Montréal après avoir connu 
une longue première carrière à la Commission 
des écoles catholiques de Montréal, rebaptisée 
Commission Scolaire de Montréal et, récemment 
Centre de services scolaires de Montréal.

Détenteur d’un baccalauréat en Pédagogie 
(1964) et, plus tard d’un diplôme en théologie 
(1968) et d’une maîtrise en éducation (M.Ed., 
Administration de l’Éducation-Développement 
organisationnel, 1976), il débuta à la CECM comme 
enseignant de français et de latin à la section clas-
sique Sauvé (secondaire) et formateur à l’éduca-
tion des adultes (français au secondaire). Suivirent 
des mandats de conseiller pédagogique, de chef 
de division en sciences humaines dans une poly-
valente, de conseiller et coordonnateur au per-
fectionnement des cadres et en développement 
organisationnel, de sous-directeur du service du 
personnel, de directeur pédagogique régional, de 
directeur général adjoint par intérim, de sous-di-
recteur général délégué à l’administration d’une 
région, et enfin, de directeur général adjoint à la 
direction des services éducatifs.

À sa retraite, il entreprend une deuxième car-
rière comme formateur en gestion, consultant et 
chercheur. C’est d’abord comme chargé de cours 
en administration de l’éducation qu’il est venu à 
l’Université de Montréal en 1995 tout en jouant 
un rôle de consultant auprès de la doyenne en 
matière de formation des enseignants et des direc-
tions d’établissement. En 1997, il devint professeur 
invité, rattaché au secteur de l’administration de 
l’éducation. Son implication y fut marquée par un 
apport considérable à la révision du programme 
de la M. Ed. et du D.E.S.S. en administration de 
l’éducation, Jacques se voulant, entre autres, 
interprète et traducteur des besoins et attentes 
des milieux de pratique.  

Son intérêt pour le développement des 
connaissances en administration et politiques de 
l’éducation et pour la compréhension des milieux 

de pratique l’amena à être membre du LABRI-
PROF-CRIFPE comme chercheur associé. En particu-
lier, son passage au centre qui dura jusqu’en 2002, 
se concrétisa par une contribution majeure à une 
étude commandée par l’ACSQ sur « Les impacts 
des dernières réformes sur le réseau des commis-
sions scolaires » (octobre 2002). (Association des 
cadres scolaires du Québec-LABRIPROF-Université 
de Montréal-CRIFPE), dont la fusion des commis-
sions scolaires. Avec les soussignés, il participa à 
toutes les étapes de cette recherche. Sa profonde 
et fine connaissance des cultures, structures et 
processus administratifs des divers milieux sco-
laires se révéla essentielle.

 
Son départ de l’université de Montréal ne mit 

pas fin à sa deuxième carrière. D’un côté, forte-
ment sollicité, il accomplit de nombreux mandats 
de consultants et de conférenciers au Québec 
(auprès d’organisations tant du domaine public 
que privé) et il intervint maintes fois à l’étranger, 
notamment en Afrique. D’un autre côté, il s’est 
joint pendant plusieurs années au département 
de gestion de l’éducation et de la formation de la 
Faculté d’éducation de l’université de Sherbrooke 
à titre de professeur invité (2005-2009).

Jacques était estimé de ses collègues et de ses 
étudiants non seulement en raison de ses quali-
tés humaines, mais aussi du fait de ses grandes 
capacités intellectuelles et de son engagement 
sans réserve dans ses activités professionnelles. 
En outre, son expérience professionnelle s’y avéra 
déterminante. On se souviendra de sa grande 
passion pour l’éducation, sa quête d’une gestion 
à la fois éclairée, efficace et humaine, ainsi que 
de son engagement profond à l’égard de l’école 
publique montréalaise et l’égalité des chances.

André Brassard, 
Claude Lessard, 

FSE

HOMMAGE AU PROFESSEUR JACQUES LUSIGNAN
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Thérèse Prince a quitté 
le monde des vivants le 10 
juillet dernier. À 93 ans, elle 
était la doyenne du départe-
ment d’histoire. Pendant plu-
sieurs années elle avait été la 
première et unique femme 
de notre corps professoral. 
Comme elle était retraitée 

depuis 1993, j’ai le rare privilège de l’avoir connue 
à la fois comme étudiant, collègue et retraité. Après 
avoir accumulé trois baccalauréats (arts, philosophie 
et pédagogie), elle obtient une licence en lettres clas-
siques à l’Université de Montréal. Attirée par l’his-
toire, elle entreprend un doctorat sous la direction 
de Guy Frégault, un des ténors de l’école historique 
de Montréal. Elle le consacre au gouverneur Denon-
ville (1685-1689) connu pour ses efforts à réformer la 
jeune société et à tenter de briser l’alliance anglo-iro-
quoise. Elle devait tirer de sa thèse terminée en 1959 
l’ouvrage Un marquis du grand siècle (1965). Cette 
incursion en histoire de la Nouvelle-France fut cepen-
dant sans lendemain. Devant l’absence d’un poste 
dans cette spécialité, qui échut à Jean Blain, Thérèse 
Prince va, retournant à ses premières amours, se spé-
cialiser en histoire ancienne. Elle fait à cette fin et 
avec le concours du département plusieurs séjours 
pour parfaire ses connaissances dans des universités 
(Paris, Bruxelles, Oxford), dans des musées (Louvre, 
Italie et Grèce) et participe à des fouilles archéolo-
giques avec l’École française de Rome. C’est donc à 
titre d’historienne de la Rome antique qu’elle obtient 
l’agrégation en 1967. 

L’enseignement va définir sa carrière. Faute de 
préparer un second livre et de publier tout au plus 
une demi-douzaine de courts articles, elle s’inves-
tit pleinement dans le développement de maté-
riel didactique. Au fil de deux décennies, elle pré-
pare deux Cahiers d’histoire romaine, de volumi-
neux recueils pour ses cours. Elle élabore parallèle-
ment une série de cours radiodiffusés à Radio-Ca-
nada, puis deux séries de treize vidéo-cassettes sur 
l’histoire romaine. L’encadrement aux cycles supé-
rieurs sera l’autre dimension de son enseignement. 
En recoupant plusieurs sources j’ai pu compter trois 
doctorats et dix-neuf maîtrises réalisés sous sa direc-
tion, ce qui est tout à fait honorable pour l’époque. 
Mais l’aspect le plus novateur fut sûrement son pro-
jet de concentrer ses directions sur l’Historia Augusta, 

une des œuvres les plus énigmatiques et discutées 
de l’Antiquité tardive, un corpus formé d’une tren-
taine de biographies impériales. Chaque étudiant 
allait s’attaquer à une vie, traduire le texte latin et 
en offrir un commentaire historique. Démarré vers 
1980, ce projet aboutira à deux thèses et à douze 
mémoires. Démarche rare dans son département, du 
moins hors de l’histoire canadienne, Thérèse Prince 
dirigeait ce qui ressemblait à une équipe, animant 
des séminaires, aidant aux traductions et supervi-
sant la rédaction des commentaires. Comme il arrivait 
trop souvent en sciences humaines avant Internet, ce 
travail se fit en vase clos et ne connut pas la diffusion 
qu’il aurait mérité. En 1994, André Chastagnol fera 
paraître Histoire Auguste, une édition bilingue com-
mentée, un ouvrage de 1244 pages. On se consolera 
en reconnaissant que l’atelier avait fourni un cadre 
à l’apprentissage du métier d’historien. L’un de ses 
diplômés fera carrière dans l’enseignement universi-
taire. Alain Dubreuil, auteur d’un mémoire et d’une 
thèse sur Marc-Aurèle, a accepté de témoigner de ce 
qu’il a appris de ses sept années sous sa supervision. 
« Mme Prince a été une formidable directrice. Avec 
elle, grâce à son encadrement et à son dévouement, 
j’ai appris à trouver mon souffle de chercheur, à écrire 
avec plus d’aisance et de souci du style, acquis qui m’a 
servi pendant toute ma carrière professionnelle. » 

Cette bienveillance, dont tous les étudiants pou-
vaient profiter, valut à Thérèse Prince d’être pro-
clamée figure de proue du « maternalisme histo-
rique  ». Chaleureuse mais secrète, elle m’avouait sa 
grande fierté de voir ses deux filles engagées dans 
des carrières hors-normes, l’une en biologie marine, 
l’autre en génie minier. Faut-il alors s’étonner de la 
« réplique » qu’elle signa dans La Presse du 26 juillet 
1983 en réaction à une « opinion » de Michel Bru-
net?  Son ancien « Maître » et collègue dénonçait sur 
un ton virulent la conduite de certaines dirigeantes 
et le discours féministe en politique. Piquée au vif 
par ce qu’elle considérait être un « libelle », l’histo-
rienne, autrement discrète, opposa au « réputé pro-
fesseur » l’exemple de Caton le Censeur qui, après 
avoir redouté la pénétration de l’influence grecque 
à Rome, se mit à l’étude du grec. Évoquant la grande 
mutation en cours, elle en appelait à la tolérance et au 
respect mutuel des deux composantes de l’humanité. 

Claude Morin,
professeur honoraire

HOMMAGE À LA PROFESSEURE THÉRÈSE PRINCE (1928-2021)
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HOMMAGE AU PROFESSEUR CLAUDE MONTMARQUETTE (1943-2021)

Claude est décédé le 8 septembre 2021. Il 
avait commencé une longue et fructueuse 
carrière de professeur au département des 
sciences économiques en 1971. Il revenait 
alors dans une université qu’il connaissait bien 
puisqu’il y avait fait son baccalauréat et sa mai-
trise en sciences économiques. 
Il poursuivit ses études, au 
niveau doctoral, dans l’un des 
plus prestigieux départements 
d’économie, celui de l’Univer-
sité de Chicago, où il obtint 
son PhD.

Durant sa carrière à l’Univer-
sité de Montréal, il fut direc-
teur du Centre de recherche et de développe-
ment en économie (CRDE), directeur du dépar-
tement des sciences économiques et Fellow du 
CIRANO. Il prit sa retraite en 2007, fut nommé 
professeur émérite et accepta, par la suite, de 
diriger le CIRANO pendant plus de sept ans.

Claude a eu une carrière d’enseignement et 
de recherche tout à fait exceptionnelle. Par 
ses livres et ses nombreuses publications dans 
les revues scientifiques les plus prestigieuses, 
il a grandement contribué à l’avancement des 
connaissances en économie de l’éducation et 
des choix publics. Et sa grande compétence 
en économétrie en a fait l’un des meilleures 
spécialistes en économie appliquée au niveau 
national et international.

Tout au long de sa carrière, plusieurs étu-
diants et jeunes collègues, d’un peu partout 
dans le monde, ont profité de son intelligence, 
de ses compétences et de sa grande généro-
sité. Leurs innombrables témoignages d’es-
time et de remerciements, reçus au CIRANO 
à la suite de son décès, sont éloquents et 
bouleversants.

Compte tenu de sa grande expertise dans les 
choix publics, Claude fut régulièrement sol-
licité par le gouvernement du Québec pour 
présider ou être membre de différents comi-
tés consultatifs. En 2001, il présida le Comité 
sur la pertinence et la faisabilité d’un régime 

universel et public d’assurance médicaments 
qui conduisit à l’implantation d’un tel régime 
au Québec. Il présida aussi, en 2008, le Comité 
sur la tarification des services publics. Il fut 
membre du Comité sur l’économie et les 
finances publiques (2010) et de la Commis-

sion de révision permanente des 
programmes gouvernementaux 
(2014). Jusqu’à la fin de sa vie, 
il fut régulièrement consulté sur 
différents enjeux de choix publics 
par différents ministères. C’est la 
grande contribution de ce bril-
lant économiste à la société qué-
bécoise que le Premier ministre 
François Legault et le ministre des 

Finances, Éric Girard, soulignèrent à l’Assem-
blée nationale à la suite de son décès.

Claude n’a jamais sollicité les honneurs et 
les distinctions. Il a toujours préféré diriger 
la lumière sur ses collègues, ses collabora-
teurs et ses étudiants. Mais ses contributions 
étaient si importantes qu’il a, entre autres, été 
élu membre de la Société royale du Canada, 
nommé Membre de l’Ordre du Canada, 
nommé Officier de l’Ordre national du Qué-
bec et Commandeur de l’Ordre de Montréal.

Claude Montmarquette fut pour moi, depuis 
plus de cinquante ans, un collègue, un colla-
borateur et surtout un grand ami. Quelques 
semaines avant sa mort, nous terminions, avec 
deux autres collègues, la rédaction du manus-
crit d’un livre que nous comptons publier 
dans la prochaine année. J’ai encore pu réa-
liser à quel point sa mort prématurée privait 
la société québécoise d’un grand scientifique 
encore actif et créait dans ma vie un grand 
vide qui ne sera pas comblé.

Robert Lacroix, 
Professeur et recteur émérite
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C’est avec grande tristesse que 
nous partageons la nouvelle du 
décès de Constance van Eeden, 
qui s’est éteinte le 21 septembre, 
à l’âge de 94 ans, dans son Pays-
Bas natal.

Constance était Professeure 
Émérite à l’Université de Mon-
tréal où elle a passé la majeure 
partie de sa carrière, Honorary 
Professor à l’Université de la 
Colombie Britannique et Profes-
seure associée à Université du 
Québec à Montréal.

Elle a traversé la deuxième Guerre Mon-
diale, une période très difficile pour les 
études en Hollande, et, avec grande déter-
mination, elle est devenue une scientifique 
de taille — pionnière de la statistique non 
paramétrique et de l’estimation dans des 
espaces paramétriques contraints. Elle est 
restée tout aussi active en recherche bien 
longtemps après avoir pris sa retraite.

Constance a apporté beaucoup à tous 
ceux qui ont bénéficié de ses vastes connais-
sances et de son écoute patiente. En parti-
culier, ses collaborateurs ont trouvé en elle 
une savante inspirante, très douée techni-
quement et très imaginative, qui aimait la 
statistique mathématique et avait des exi-
gences très hautes pour des publications 
conjointes. 

D’autre part, Constance a 
fondé une école statistique au 
Québec et on garde un chaleu-
reux souvenir de sa généro-
sité en direction d’étudiants et 
comme mentor de jeunes pro-
fesseurs à plus d’une université. 
La porte de son bureau était 
ouverte à tous.

Parmi ses nombreux honneurs 
et prix il y a la Médaille d’or de 
la SSC (1990), la Médaille Henri 
Willem Methorst de l’ISI (1999) 

et son affiliation comme membre honoraire 
de la SSC (2011). Cette courte notice biogra-
phique est un aperçu de la vie et la carrière 
remarquable de cette « grande dame de 
la statistique » : https://ssc.ca/fr/prix/2011/
constance-van-eeden-membre-honoraire-
ssc-2011

Constance laisse un grand vide dans notre 
communauté, en particulier elle manquera 
à ses proches collaborateurs, aux profes-
seurs et au personnel du Département de 
statistique de l’Université de la C.-B., à 
ses collègues de l’Université de Montréal, 
à tous ceux et celles qu’elle a formés et 
guidés.

Jim Zidek (UBC, collaborateur)
Sorana Froda (UQAM, étudiante PhD, 1985)

HOMMAGE À LA PROFESSEURE CONSTANCE VAN EEDEN (1927-2021)

https://ssc.ca/fr/prix/2011/constance-van-eeden-membre-honoraire-ssc-2011
https://ssc.ca/fr/prix/2011/constance-van-eeden-membre-honoraire-ssc-2011
https://ssc.ca/fr/prix/2011/constance-van-eeden-membre-honoraire-ssc-2011
http://1
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HOMMAGE AU PROFESSEUR JEAN-LOUIS FRÉCHETTE (1925-2021)

Le Docteur Jean-Louis Fré-
chette est né le 22 août 1925 à 
Upton. Il a fait ses études pri-
maires dans ce même village. Il 
a effectué son cours secondaire 
de 1939 à 1947, au séminaire 
de Saint-Hyacinthe, comme 
pensionnaire. 

Deux des oncles et un cou-
sin de Jean-Louis Fréchette étant médecins 
vétérinaires, celui-ci a décidé d’embrasser 
cette profession. Il est entré à l’École de 
médecine vétérinaire en 1947 et a obtenu 
son doctorat en 1952. Ensuite, il a prati-
qué la médecine des grands animaux, une 
année, à Upton, puis il a accepté un poste 
au gouvernement fédéral. Il a ainsi travaillé 
dans plusieurs provinces canadiennes dont 
le Manitoba et la Colombie-Britannique. En 
1957, il a été nommé en charge du bureau 
fédéral de Montmagny pour le contrôle 
des maladies contagieuses. Son aide fut 
aussi requise à plusieurs reprises à Grosse-
Ile. En 1960, il fut transféré à Richmond, 
notamment dans le cadre du contrôle de la 
brucellose. 

C’est en 1967 qu’il a accepté un poste à 
l’École de médecine vétérinaire de St-Hya-
cinthe. Au cours des deux années sui-
vantes, il a obtenu une maîtrise es sciences 
de l’Université McGill en parasitologie. En 
1969, à son retour, l’École est devenue une 
faculté de l’Université de Montréal. Il a 

préparé et dispensé ses cours en 
parasitologie et a développé une 
expertise sur les parasites de la 
faune et des poissons. Dans les 
années 1980, il a effectué du tra-
vail dans le cadre de l’ACDI et 
ce, dans plusieurs pays dont le 
Rwanda, le Zaïre (RDC), la Tuni-
sie et le Maroc. Il a rédigé un 
guide pratique sur les parasites 

et les maladies de la faune et effectué plu-
sieurs stages dans le Grand Nord à ce sujet. 
Il a dirigé une équipe multidisciplinaire sur 
la santé des poissons dans les piscicultures 
gouvernementales. 

Jean-Louis Fréchette s’est marié en 1955 
à Étiennette Campagna d’Acton Vale. Lui 
et son épouse ont eu deux fils et une fille. 
Présentement, ils ont sept petits enfants. 
Depuis le début de sa vie professionnelle, 
Docteur Fréchette s’est impliqué comme 
Chevalier de Colomb. Il a aussi été commis-
saire à la commission scolaire de Richmond. 

Il a pris sa retraite en janvier 1987. Ama-
teur de pêche et surtout de chasse, il ne 
manque pas une année. Il est toujours 
actif et en plus de prendre soin des siens, 
il marche beaucoup et se renseigne quoti-
diennement à l’aide de son ordinateur. Il 
s’occupe d’apiculture comme passe-temps. 
Sa plus grande fierté aura été de réussir sa 
carrière et surtout, sa famille. 

Robert Higgins, professeur retraité, FMV
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HOMMAGE À LA PROFESSEURE NICOLE GIROUX (1949-2021)

Nicole Giroux est décédée le 6 
juin 2021. Ceux qui l’ont côtoyée 
garderont d’elle le souvenir d’une 
femme brillante, dévouée et plei-
nement engagée dans l’épanouis-
sement académique et humain 
des étudiant.e.s sous sa gouverne.

Nicole a été recrutée par le 
Département de Communica-
tion en 1992 alors qu’elle était 
déjà professeure à HEC Montréal. 
Jusqu’à son départ en 2009, ses 
contributions à la communauté 
universitaire furent nombreuses et variées. 
Elle s’est démarquée tant par l’excellence de 
ses travaux de recherche que par le soutien 
indéfectible et bienveillant qu’elle offrait 
aux étudiant.e.s. Citoyenne départementale 
exemplaire, elle prenait part à toutes les ini-
tiatives qui visaient à bonifier l’expérience 
de ceux qui s’inscrivaient aux programmes 
d’études du département de communication. 

Spécialisée en communication organi-
sationnelle, Nicole Giroux a concentré ses 
recherches sur l’exploration de la relation 
entre la communication et le changement 
dans le cadre de l’organisation prise ici au 
sens de l’organisation comme institution et 
comme processus organisant. Au fil des ans, 
elle s’est aussi intéressée à la communica-
tion compatissante. Les articles où elle fai-
sait des synthèses critiques de la littérature, 
par exemple sur la communication organi-
sationnelle ou sur les approches narratives, 
étaient très prisés. Elle était aussi douée pour 
le travail de terrain comme le démontrent 
ses travaux sur la communication compa-
tissante où elle relate entre autres, l’expé-
rience d’accompagnatrices bénévoles venant 
en aide aux personnes atteintes de cancer. 
Ainsi, la grande qualité de ses publications, 
qu’elles soient de nature théorique, empi-
rique ou méthodologique, lui a mérité le res-
pect et l’admiration de nombreux chercheurs 

particulièrement en France. 
Malgré une carrière plus 

que fructueuse sur le plan de 
la recherche, ce qui lui impor-
tait le plus était la formation et 
l’encadrement offerts aux étu-
diant.e.s. Elle veillait à leur réus-
site avec un engagement et une 
détermination hors du commun. 
Ceux d’entre eux que Nicole diri-
geait aux cycles supérieurs se 
considéraient privilégiés d’être 
encadrés par une personne aussi 
attentionnée. Ils étaient très 

attachés à Nicole qu’ils continuaient à voir 
plusieurs années après avoir terminé leurs 
études au Département de communication. 
C’est pour souligner son immense contribu-
tion que ses ancien.ne.s étudiant.e.s ont ins-
crit Nicole, sans l’avertir, à un concours mar-
quant l’apport exceptionnel d’un mentor à 
l’Université de Montréal. Ils étaient tous là 
pour l’applaudir lorsque le prix lui a été attri-
bué par le recteur. Ses capacités à faire des 
synthèses claires, à vulgariser différents cou-
rants de pensée et son écoute ont fait d’elle 
une grande pédagogue qui s’est aussi méri-
tée un prix d’excellence en enseignement 
décerné par la Faculté des Arts et des Sciences. 

Sur la page web créée par Nicole pour 
présenter ses travaux on retrouve une cita-
tion de Rosie Bruston : « Toute relation qui se 
crée répond à un désir de rencontre, de dia-
logue, de communication ». La rencontre, le 
dialogue et la communication sont au cœur 
de la carrière de Nicole Giroux comme cher-
cheure mais surtout comme femme qui valo-
risait grandement son rôle de pédagogue.

Carole Groleau
Professeure 

Département de communication 
Université de Montréal 
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Les envois par courrier électronique 
Plusieurs collègues reçoivent maintenant la documentation de l’APRUM par courrier 
électronique. Si ce n’est pas encore le cas pour vous et que vous voulez faire de même, 
communiquez avec nous par téléphone au 514 343-7635 et laissez un message ou envoyez-
nous un courriel à :  
aprum@assoc.umontreal.ca

Une adresse plus précise. 
Dans vos communications avec l’APRUM nous vous demandons d’utiliser autant que 
possible l’adresse de courrier électronique  
aprum@assoc.umontreal.ca ou pour la correspondance papier d’inscrire au 
long l’adresse suivante. En procédant ainsi votre message nous parviendra.

APRUM, local E-608
Pavillon Roger-Gaudry
Université de Montréal

C.P. 6128, succ. centre-ville,
Montréal, (Qc), H3C 3J7

mailto:mailto:aprum%40assoc.umontreal.ca?subject=
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Si vous voulez dorénavant vous acquitter de votre cotisation par prélèvement à la source soit un 

montant de 4,17 $ par mois et régler le problème une fois pour toutes, nous vous incitons à vous 

rendre sur le site web de l’APRUM à www. aprum.umontreal.ca Vous trouverez sous la rubrique 

«La cotisation» le formulaire à remplir.  

Plus simplement encore, envoyez-nous un message à cet effet à aprum@assoc.umontreal.ca  

ou laissez-nous un message téléphonique au (514) 343-7635.  

 

Nous verrons à donner suite rapidement à votre demande. 

Vous payez par chèque ? Pourquoi ne pas passer à la perception à la source? 

http://www.aprum.umontreal.ca
mailto:aprum%40assoc.umontreal.ca?subject=Perception%20%C3%A0%20la%20source


Dépôt légal à la Bibliothèque et Archives nationales du Quebec-Novembre 2021

Merci de votre appartenance à l’APRUM. Votre association est en campagne de recrutement. Si vous connais-
sez un collègue retraité qui n’est pas membre de l’APRUM, vous pouvez l’inviter à se joindre à nous en lui 
remettant le formulaire d’adhésion ci-après. Nous donnerons suite à sa demande.

Formulaire d’adhésion à l’Association des professeures et professeurs retraités de 
l’Université de Montréal (APRUM)

Je demande par la présente mon adhésion à l’APRUM

Nom et prénom(s) ………………………………………………………

Adresse à domicile ………………………………………………………

		   ………………………………………………………

Adresse courriel ………………………………………………………

Téléphone ……………………………………………………………….

Numéro matricule à l’UdeM……………………………………

Date de prise de la retraite……………………………………..

Unité administrative (Faculté, école, département) ………………………

Professeur ou professeure à l’UdeM depuis : ………………………

S’il y a lieu : fonctions administratives déjà exercées………………………..…………………………......…… 

…………………..……………………………………………..……………………………………………..…..........

S ignature___________________________________ date :  _________________

SVP faire parvenir à 

APRUM, local E-608
Pavillon Roger-Gaudry 
Université de Montréal 
C.P. 6128, succ. centre-ville, 
Montréal, (Qc), H3C 3J7 

 
ou : aprum@assoc.umontreal.ca 

Les informations personnelles transmises à l’APRUM demeurent strictement confidentielles et ne sont 
partagées avec aucun autre organisme. 

Adhésion à l’APRUM : campagne de recrutement 

http://www.aprum.umontreal.ca/Courriels/Formulaire_Adhesion.jpg
http://www.aprum.umontreal.ca/
mailto:aprum%40assoc.umontreal.ca?subject=adh%C3%A9sion%20%C3%A0%20l%27APRUM
http://www.aprum.umontreal.ca/

